


Retour
à l’école

Dans la petite localité 
de Lusiana, en Vénétie, 
Valeria et Marco ont 
transformé une ancienne 
école communale en 
chambres d’hôtes rétro. 

C COMME CANTINE
Ambiance réfectoire dans 
une salle de classe recon­
vertie en salle à manger. 
La pièce est la même qu’à 
l’origine, si ce n’est quel­
ques travaux de peinture 
et l’imposant tableau noir, 
imaginé par les proprié­
taires. Il s’agit en réalité 
d’un mur passé à la pein­
ture ardoise et encadré de 
bois de chantier de récup.

PAR NATHALIE HOYON. PHOTOS STEFANO SCATA /  

THE INTERIOR ARCHIVE / BASSET IMAGES

 PRIMA MAISON  6362  PRIMA MAISON

Reportage CHARME



DOUCE NOSTALGIE 
À la manière d’une semi­
cloison de bar, une vieille 
porte a été positionnée à 
l’horizontale afin de dissi­
muler la table­buffet de la 
cuisine. Elle est décorée de 
lettres en métal formant le 
mot « école » (scuola, en ita­
lien), volontairement mal 
orthographié en clin d’oeil 
aux af fres de nombreux 
élè ves ! (Horloge Num bers, 
Maisons du Monde).

LE BON MIX 
Pour accueillir les hôtes autour du petit  
déjeuner, les propriétaires ont associé des 
chaises et des bancs chinés avec des mo­
dèles récents à carreaux (Les Gambettes). 
Des tasses (Anthropologie) ornées de 
 let tres – rappel de l’alphabet, le thème re­
tenu pour la déco de la pièce – pendent 
au plafond et se mêlent aux suspensions.
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ACCENTS BUCOLIQUES 
Au rez­de­chaussée, la suite Sciences, composée de deux 

chambres, affiche sur ses murs des planches péda go gi­
ques autrefois utilisées en classe. Même esprit dans la 

salle de bains, avec du carrelage et une robinetterie rétro.

UN MONDE DE RÊVE 
L’ancien grenier où l’on rangeait le bois est devenu la 
cham bre Géographie. Son plancher et la charpente aux 
larges poutres ont été mis à nu et rénovés. Seul ajout : 
une traverse en métal qui assure la stabilité de la toiture. 

TEMPS SUSPENDU 
Dans un souci d’authen­
ticité, le carrelage typi­
que des écoles italiennes 
des années 30­40 a été 
conservé. Toutes les huis­
series d’origine ont été 
remises en état sans tou­
cher les patines lors que 
cela était possible. Mon­
tée sur pieds, la porte de 
la salle de musique, ornée 
d’une photo d’époque, 
délimite avec singularité 
l’entrée de l’espace privé.

Des vacances à l’école ? Quelle drôle d’idée ! Et 
pourtant, on ne résiste pas à l’atmosphère 
délicieusement surannée de La Scuola*, la 
mai son d’hôtes de Valeria et Marco sur les col­

li nes de l’Asiago, en Vénétie. Ce bâtiment des années 20 
te nait lieu d’école communale jusque dans les années 60, 
puis il a été occupé par des moines avant de servir de rési­
dence secondaire et de tomber dans l’oubli. Amoureux de 
la région et de son histoire, le couple s’est fixé pour seul 
impératif de respecter l’esprit des lieux et n’a fait appel qu’à 
des artisans locaux partageant la même envie de réhabiliter 
l’édifice. De gros travaux de modernisation ont été indis­
pensables, isolation, chauffage, électricité, traitement des 
bois… Pour le reste, les propriétaires ont conservé les ma­
tériaux existants – carrelage, portes et charpente ­, et recréé 
le décor d’une école d’après­guerre en chi nant tous le mo­
bilier et les accessoires. Les deux salles de classe principales 
accueil lent désormais la salle à manger et le salon, les autres 
parties ont été repensées en chambres, chacune imaginée 
en fonction d’une matière enseignée. « Cet endroit est 
chargé de souvenirs d’enfance, et les habitants ont été heu­
reux que ce petit bijou reprenne vie », se réjouit Valeria. C
* La Scuola Guesthouse : www.locandalascuola.com/fr/
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NOUVELLE HISTOIRE 
En écho aux couleurs du car­
relage et, de façon dé tour née, à 
celles du drapeau ita lien, la 
cham bre dédiée à l’His toire et 
aux Let tres s’ha bil le de vert 
ten dre, de bor deaux et de blanc. 
Une manière aussi d’évoquer 
avec subtilité l’his toire de la ré­
gion, durement touchée lors de 
la Première Guerre mondiale.
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